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LA GROTTE DE LA LUIRE 
Par le Comité de TOULOUSE CENTRE 

 
 

PORCHE DE LA GROTTE DE LA LUIRE, LIEU DES EXECUTIONS DES MAQUISARDS BLESSES 

 
Au cours d’une randonnée dans le Vercors, j’ai décidé de montrer à mes petits-enfants 

dont Maxxens, porte-drapeau au comité de Toulouse, un lieu hautement mémoriel où le 
sang versé, a une histoire, loin du danger de la banalisation des « résistants » de la 

dernière minute. 
 

Dans la nuit du 21 au 22 juillet 1944, l’hôpital du maquis du Vercors installé à Saint-
Martin-en-Vercors est replié sur l’hôpital de Die. 

 
122 blessés doivent être évacués ; mais devant l’arrivée des troupes allemandes, on 

décide de se diriger vers la grotte de la Luire, à proximité de Saint-Agnan-en-Vercors. 
L’entrée a la forme d’un porche, bien que recensée la grotte n’est connue que des 

spéléologues et peu visible.  

 
Un sentier mène à cet endroit à quelques centaines de mètres de la route. 
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Le 27 juillet 1944, l’armée allemande bien 

renseignée découvre que l’hôpital du 

maquis du Vercors s’est replié à l’entrée de 
la grotte de la Luire.  

 
Au milieu du torrent à sec, sur des cailloux, 

une trentaine de blessés gisent sur des 
brancards.  

 
Il y a aussi des soldats allemands d’origine 

polonaise qui précisent leurs camarades 
appartenant aux troupes de montagne, 

commandés par un policier du SD (service 
de renseignement de la SS) qui ont 

pénétré dans la grotte qu’ils ont été 
soignés par le maquis.  

 

Le SS n’a aucun état d’âme. Autour 
d’eux, sept infirmières, les docteurs 

Fischer et Ullmann et le père Yves 
Moreau de Montcheuil.  

 
Dix-huit blessés sont achevés sur place. 

Les autres seront exécutés plus tard, tout 
comme les médecins et le prêtre.  

                                               Les noms des bléssés exécutés 

 

Les infirmières, elles, sont déportées dans le camp de concentration de Ravensbrück. Odette 
Malossanne, 25 ans le jour de son arrestation à la Luire, n’en reviendra jamais. Rosine 

Crémieux, 20 ans, Cécile Goldet 43 ans, France Pinhas, 27 ans, Maud Romana, 24 ans, 
Suzanne Siveton, 21 ans, et Anita Winter, 26 ans, ont survécu.  

  

 
 

Maxxens et Tyméo à côté de la stele dédiée aux blessés exécutés dans la grotte 

 



 

 
 

Je fais lire à mes petits-enfants les inscriptions, leur explique. La Mémoire se transmet … 

mais pas derrière un micro! Tout comme le bachotage scolaire elle ne peut être que furtive, 

soumise à l’oubli immédiat car construite pour le présent sans construction sur le futur.  
 

 
 

 Maxxens et Tyméo à l’intérieur de la Grotte 
 

 C’est ce que Nietzsche a qualifié de mémoire animale en la distinguant de la mémoire 

historique, celle que seule l’homme possède. 
 


